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L’événement a été bien accueilli 
par les Français, les Congolais, 
voir d’autres étrangers vivant 
à Pointe-Noire qui ont répon-
du massivement à l’appel de 
l’Unions des français de l’étran-
ger (UFE), représentation lo-
cale. Le brassage a été parfait 
deux jours durant. Les compé-
titeurs se sont affrontés à tra-
vers les différentes disciplines 
sportives retenues, entre autres, 
l’équitation, le beach volley, le 
badminton, le taekwondo, la 
course 100m, le handi-foot, les 
fléchettes.  A l’issue de chaque 
épreuve , les organisateurs ont 
remis aux meilleures équipes et 
ou athlètes les trophées ou mé-
dailles de première, deuxième et 
troisième place.
Au rugby, une discipline spor-
tive qui regroupe la majorité des 
Français de la capitale océane, 
les trois trophées ont été rem-
portés par les trois équipes des 
Barbares. Le trophée de la meil-
leure équipe a été remis à Bar-
bares B ; celui de la deuxième 
place à Barbares A et le troisième 
a été remporté par Barbares C.
Les meilleurs taikwodoines ont 
également reçu les trophés . En  
seniors messieurs, catégories 
des -58kg : 1er Fordany, -68kg, 
1er  Sadou; -80kg, 1er -Julles. 
En seniors dames, -49kg, 1ère 

Odelia, -57kg, 1ère, Guyge. En 
juniors messieurs, -55kg, 1er 
Geremi Mavoungou ;  -63kg, 1er 
Makaya. Chez les juniors dames,  
-55kg Michelvie.
A l’issue des jeux, les participants 
ont vivement remercié les organi-
sateurs pour l’initiative qu’ils sou-
haitent pérenne.  
De son côté, la présidente de 

l’UFE Pointe-Noire, Vénus 
Prat, a exprimé sa fierté pour 
avoir réussi cette organisation. 
«  C’était une belle expérience 
dès lors que les jeux se passent 
à Paris. Mais, pour ne pas 
rester en marge de cet événe-
ment, les ressortissants fran-
çais dans les pays africains 
font leurs jeux en avant pre-

mière. Ces jeux ont permis 
aux Français, les nationaux 
et les autres nationalités de 
passer un agréable moment 
ensemble», a-t-elle dit.
Elle a aussi félicité les partici-
pants à ces jeux qui permettent 
de célévrer les Jeux olympiques 
de Paris 2024. «  Pour un dé-
but, nous avons enregistré 

beaucoup de jeunes et avons 
constaté leur enthousiasme 
pour le rugby. C’est pourquoi, 
nous avons sollicité aux res-
ponsables de la Ligue de rugby 
de penser à la création d’une 
équipe des jeunes. Nous avons 
vu leur engouement pour ce 
sport »; a-t-elle conclu.

 Charlem Léa Itoua

JEUX OLYMPIQUES ET PARALYMPIQUES DE PARIS 2024

L’Union des Français de l’étranger annonce les couleurs 
Prélude aux Jeux olympiques et paralympiques de Paris que la France abrite du 26 juillet au 16 août prochains, la présidente 
de l’Union des français de l’Etranger à Pointe-Noire,  Vénus Prat, a animé les 6 et 7 avril, à la côte sauvage, un village des jeux 
dans le but d’annoncer les couleurs de ce grand rendez-vous mondial du sport à la population ponténégrine.  

CHANGEMENT DE NOM PATRONYMIQUE

On m’appelle Ngoulountsue  Princili  Parfait.

Je desire désormais être appelé Ngoulou Empoua Princil Parfait. 

Toute personne justifiant d’un intérêt particulier pourra faire   

opposition dans un délai  de trois  (3)  mois.

Albanie, 30e journée, 1re division
Malgré l’entrée en jeu d’Archange Bint-
souka à la 65e minute, le Partizani Tirana 
ne trouve pas la faille offensive face au 
Vllaznia Shkoder (0-0).
A six journées de la fin, le champion en 
titre est 3e à trois points de son adver-
saire du jour et à six longueurs du leader, 
le FK Egnatia, où le Partizani se rendra 
lors de la 31e journée.
Victoire impérative pour le club de la ca-
pitale.
Chypre, 8e journée des play-down, 
1re division
L’AE Zakakiou est corrigée à domicile 
par l’AEL Limassol (1-5), sans les Congo-
lais des deux clubs : Ravy Tsouka Dozi 
et Exaucé Nzaou étaient absents de la 
feuille de match, Valdy Matongo est resté 
sur le banc.
Avec 12 points d’avance sur le premier 
relégable à trois journées du terme, l’AEL 
est sauvé.
Pour Zakakiou, c’est déjà cuit avec seu-
lement quinze longueurs de retard sur le 

premier non-relégable.
Russie, 26e journée, 2e division
L’Arsenal Tula chute sur le terrain du lea-
der, Khimki (3-2). La dernière défaite en 
date de Tula, 5e avec 41 points, date du 
11 septembre dernier face à…Khimki.
Tout avait bien débuté, pourtant, lun-
di soir, puisque l’Arsenal Tula tenait en 
échec l’équipe locale. Jusqu’à la 64e mi-
nute et une passe en retrait mal assurée 
d’Erving Botaka Yoboma qui poussait son 
gardien à la faute et à l’expulsion. En in-
fériorité numérique, Tula va concéder 
deux buts et en marquer un. Frustrant.
Il reste huit journées à Botaka et son 
club pour ravir l’une des deux premières 
places, synonymes de montée directe en 
première division.
Turquie, 29e journée, 1re division
Francis Nzaba, titulaire, et Genclerbirligi 
sont tenus en échec par Adanaspor (1-1).
Sans Simon Nsana, sorti sur blessure lors 
de la 28e journée, Sakaryaspor bat Bolus-
por 2-0.

 Camille Delourme

FOOTBALL

Les résultats des Diables rouges 
et des Congolais de la diaspora

Des athlètes annonçant  les couleurs du grand rendez-vous mondial du sport/DR
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Parmi les questions abordées au 
cours du énième face-à-face gou-
vernement-députés, il y a celle 
relative à l’expansion de la délin-
quance juvénile et de l’insécurité 
occasionnée par le phénomène « 
Bébés noirs ou Kulunas » qui crée 
une véritable angoisse au sein de 
la population. Appuyant dans la ré-
plique son collègue de la deuxième 
circonscription, le député de Gam-
boma I, Paul Carroph Etou, a chargé 
le gouvernement et ses démembre-
ments. « Ce qui écœure souvent 
la population, c’est qu’une fois 
ces bandits de grand chemin in-
terpellés ou arrêtés par la force 
publique et mis à la disposition 
des services de correction sinon 
des maisons de détention, une 
semaine plus tard ils sont sou-
vent relâchés et se retrouvent 
dans les mêmes quartiers où ils 
ont commis des forfaits tout en 
narguant, par-dessus-tout, la 
même population », a-t-il déploré. 
Selon lui, ces jeunes délinquants 
sont souvent relâchés avec la com-
plicité des éléments des forces de 
l’ordre ou des responsables des 
maisons de détention moyennant 
quelques billets de banque, notam-
ment par l’achat de leur conscience. 
« C’est ce qui fait qu’actuellement 
dans nos grandes aggloméra-
tions, la population a commen-
cé à faire vengeance elle-même 
avec le nouveau phénomène 
qu’elle appelle «barbecues». Il 
suffit de jeter un coup d’œil sur 
les réseaux sociaux et vous ver-

rez comment ils sont en train 
d’être brulés. Alors, monsieur le 
Premier ministre, le gouverne-
ment est-il démissionnaire de-
vant ce phénomène par ses ser-
vices de l’ordre ? », s’est interrogé 
Paul Carroph Etou.
Répondant aux députés, le Premier 
ministre, Anatole Collinet Makosso, 
a rappelé que ces actes odieux qui 
portent atteinte à la sécurité pu-
blique sont commis par des jeunes 
gens dont l’âge varie entre 14 et 
16 ans voir plus. Il s’agit, selon lui, 
d’un phénomène qui touche l’art 
collectif du peuple et qui contribue 
à dégrader la qualité de vie par l’en-
tretien d’un sentiment d’insécurité 
permanent. «  Le gouvernement 
en est fort préoccupé, les solutions 
à apporter à ce phénomène sont 
une priorité pour lui au titre de la 
7e bataille de son programme d’ac-
tions. Des mesures ont été prises 
en tenant compte de l’ampleur du 
phénomène. Il s’agit, entre autres, 
de la sensibilisation des autorités 
locales pour la collaboration avec 
les services de l’ordre, de l’orga-
nisation innovante des forces de 
police désormais unifiées sur la 
même tutelle pour créer une sy-
nergie en matière de sécurité pu-
blique », a-t-il expliqué.

Des postes de polices transfor-
més en centre de détention 
Le chef du gouvernement a éga-
lement évoqué l’organisation en 
permanence des patrouilles mixtes 
(pédestres et motorisées) de la 

force publique ; la création de plu-
sieurs postes de proximité dans les 
quartiers ainsi que dans certains 
établissements scolaires en vue 
de prévenir les cas de violences 
scolaires. « Nous nous attelons à 
rendre opérationnels les centres 
de Madingou et d’Aubeville et 
nous avons foi que cela se fera 
avant la fin de cette année, en 
même temps que nous intensi-
fions les efforts pour rendre éga-
lement opérationnels les centres 
d’Otsendé et de Louvakou », a 
annoncé Anatole Collinet Makosso.
Le gouvernement a également été 
interpellé sur la surpopulation car-
cérale qui a transformé les commis-
sariats de police en centres de dé-
tention des délinquants. Le député 
Obam-Ondon a demandé des ex-
plications au Premier ministre sur 
la fin des travaux de construction 
des maisons d’arrêt et des prisons 

en cours dans le pays. « Pour avoir 
eu à auditionner les ministres 
de la Justice et de l’Intérieur, les 
commandants de la gendarmerie 
nationale et des forces de police, 
et visité les postes de police, je 
pense qu’il y a urgence à regar-
der cette question de construc-
tion des maisons d’arrêt et des 
centres de détention parce que 
nos PSP sont devenus des pri-
sons », a expliqué le député de 
Gamboma II.
Pour le chef du gouvernement, 
cette préoccupation trouve sa 
réponse dans la loi de finances 
exercice 2024 qui a prévu, au titre 
du ministère en charge de la Jus-
tice, des crédits d’investissement 
pour la construction et la réhabi-
litation des maisons d’arrêt. « Il 
s’agit notamment des maisons 
d’arrêt de Gamboma, Djamba-
la et Madingou d’une part, et 

de Pointe-Noire, Dolisie, Sibi-
ti et Brazzaville, d’autre part. 
Des crédits ont été inscrits dans 
la loi de finances 2024 pour la 
construction du centre de déten-
tion d’Ewo et du centre péniten-
tiaire d’Owando. Les travaux du 
centre d’Owando devraient vite 
réprendre pour qu’il soit rendu 
opérationnel dans les meilleurs 
délais et le gouvernement y tra-
vaille », a-t-il conclu. 
Les autres questions abordées 
concernaient les difficultés liées 
à l’approvisionnement en eau po-
table et en électricité ; les hydro-
carbures, notamment le pétrole 
lampant ; les questions d’hygiène 
dans les hôpitaux ; le transport 
dans la sous-préfecture de Tchiam-
ba-Nzassi ; la crédibilité des résul-
tats du Recensement général de la 
population et de l’habitatation.

Parfait Wilfried Douniama

PHÉNOMÈNE « BÉBÉS NOIRS »

Le gouvernement s’explique devant les députés 
La séance de questions orales avec débat au gouvernement du 8 avril à Brazzaville a été une occasion de plus pour 
l’Assemblée nationale d’interpeller l’exécutif sur le phénomène de banditisme urbain communément appelé « Bébés noirs » 
qui endeuille au quotidien de nombreuses familles dans les grandes villes du pays.  

Les députés/Sylvestre Nkouka

Les travaux de réhabilitation de 
la crevasse qui a endommagé le 
dalot sont confiés à la société 
chinoise CRBC. Ils ont démar-
ré le 9 avril en présence du mi-
nistre d’Etat, ministre de l’Amé-
nagement du territoire, des 
Infrastructures et de l’Entretien 
routier, Jean Jacques Bouya. La 
première phase porte sur le trai-
tement complet du nid de poule 
créé par la furie des eaux dilu-
viennes sur la rivière Itatolo afin 
de permettre à la population de 
circuler librement. 
La deuxième phase des travaux, 
a expliqué le député-maire de 
Brazzaville, Dieudonné Bant-
simba, consistera à aménager 
et réorienter le lit de la rivière 
Itatolo vers le dalot afin d’évi-
ter que les eaux de pluie ne 
s’éparpillent à ce niveau pour 
détruire le bitume. «Avec le 
ministre d’Etat chargé de 
l’Aménagement du territoire, 
nous sommes venus constater 
des dégâts causés par la pluie 
d’hier qui a détruit la chaussée 
en deux. En même temps, nous 

lançons les travaux de réha-
bilitation provisoire de ce nid 
de poule afin de vite rétablir la 
circulation sur cette route. Dès 
demain, la voie sera rouverte 
au public avant d’amorcer les 
travaux confortatifs  », a-t-il 
souligné.
Au-delà de tout, a poursuivi 
Dieudonné Bantsimba, la so-
lution définitive reste l’achè-
vement du chantier de réha-
bilitation de la route nationale 
numéro 2 sur son tronçon pont 
Mikalou à celui de la Djiri. Un 
projet suspendu depuis 2016 à 
cause de l’austérité qu’a connue 
le pays. « La troisième phase 
du projet concerne la réha-
bilitation globale de la route 
nationale allant du pont de 
Mikalou à celui de la Djiri, 
dont les travaux sont arrêtés 
depuis quelques années faute 
de financement. Nous sommes 
actuellement à la recherche de 
quatre milliards FCFA pour re-
lancer le chantier », a précisé le 
maire de Brazzaville.

Firmin Oyé

DJIRI 

Démarrage des travaux sur le tronçon endommagé par les eaux de pluie
Fermée à la circulation depuis deux jours à cause d’un éboulement de terrain survenu non loin de l’Académie militaire Marien-Ngouabi, dans 
le neuvième arrondissement Djiri, la route endommagée est en phase de réhabilitation pour être rouverte à la circulation ce 10 avril.  

Lancement des travaux de réhabilitation de la route de l’Académie militaire Marien-Ngouabi/ Adiac 


